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La soulane du Biros (haute vallée du Lez) est bien connue pour avoir fourni pendant près d’un 

siècle deux variétés de l’un des plus beaux marbres colorés des Pyrénées : le « Balacet », massif de 

teinte beige rosé tachetée de gris, et l’ «Escalettes », bréchique aux éléments de Balacet associés dans 

un liant argileux peu abondant aux multiples nuances de rouge et de vert. Réputés, ils furent exportés 

jusqu’aux USA, au Canada et au Japon pour décorer des bâtiments prestigieux (revêtements muraux et 

colonnes ; Waldorf-Astoria, Empire State Building, Chrysler Building à New-York ; Hôtel de ville et 

belvédère du St Laurent à Montréal, Hôtel à Tokyo, etc…). Depuis sa fermeture en 1976, la grande 

carrière d’Uchentein et ses abords ne constituent plus qu’un but de promenade tant pour découvrir les 

vestiges de l’exploitation des marbres (divers modes d’extraction et de transport des blocs vers Balacet 

puis vers Uchentein) que pour profiter du large panorama sur les crêtes de la haute chaîne biroussane 

(du Valier au Crabère) ou sur la petite vallée du Ribérot, aux formes glaciaires si typiques. Toutefois, 

en éventrant les « Calcaires de Balacet » à la recherche d’une ressource naturelle de valeur, cette 

carrière a également ouvert une « fenêtre » remarquable sur la genèse des deux marbres. 

Pour comprendre cette genèse, il est indispensable de s’intéresser aux divers caractères géologiques 

de ces « Calcaires de Balacet » (âge, sédimentation, métamorphisme, plissements [Arrêt 5]) ainsi 

qu’aux mêmes caractères des « pierres » voisines qui les ont précédés (schistes noirs carburés [2], 

granite [1], grès et poudingues rouges [4], calcaires et dolomies) ou bien qui leur ont succédé 

(« Brèches de Bordes-sur-Lez » [6] et « Calcschistes d’Uchentein » [7,9], Moraines et alluvions du 

Ribérot [3,8]). 

Dans ce but, cette animation propose donc de « faire parler » :  

- d’une part, « les pierres » de huit affleurements significatifs qui sont compris entre le pont de 

Bordes (au fond de la vallée, 590m [1]) et le col de l’Arraing (1351m, [9]) ; 

- d’autre part les formes des reliefs de la haute chaîne biroussane qui sont bien visibles des 

abords de la carrière [8].  

 

Pour l’essentiel, ces pierres nous « disent » les principales étapes des derniers 100 millions 

d’années de l’histoire géologique et géomorphologique du Biros. Cette histoire témoigne des débuts de 

l’édification du versant nord des Pyrénées sur le bord septentrional de la plaque Ibérie au cours de sa 

« dérive ». Son rôle crucial dans l’enregistrement de l’édification de la chaîne, son originalité et la 

géodiversité élevée qui en résulte grâce à ses multiples roches sédimentaires légèrement 

métamorphisées, à leurs fossiles et à leur plissement, confèrent à la carrière d’Uchentein et à ses 

abords la valeur de géosite remarquable qui depuis 2016, est classé *** dans l’inventaire du 

patrimoine géologique ariégeois.  



L’itinéraire routier (trait rouge, 25 km km AR) et pédestre (pointillés rouges, 7 km) 

et les arrêts prévus (1 à 9). 
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